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Clash cinglant et inédit au sommet de l'Etat
entre Charles Michel et son prédécesseur

«Un homme œmplir d'ai·
greur N, « Toumé ven'le pas.

sé». « Qui a lE tmuille du
JYJlJ», « Qui attise la
haine, la peur et la d1~

vision ». « Qui est
tombé bien bas »,
« Qui na pas de le-

çml,. sodales à don·
ner quand on voit le

taux de chômafjl' des
jeWles dans son arrondis-
semen~ Mons, où il
e\'e!œ les plus hautes

responsabilités depuir de
très nombreuses années »,

Et qui « a sombré dans une
démagogie digne ~. disaJuIS

d'extrême droite », En « salissant
même la mémoiœ des vktimes de

lE gueI1P »,
Jamais Olarles Michel

n'avait tenu de
propos aussi durs à l'égard ,
de son prédécesseur, Elia Di
Rupo (PS)que dans l'inter-
view qu'il a accordée ce ven-

Depuis deux ans et trnis mois, Charles Michel refusait de
répondre aux attaques, souvent vives, d'Elio Di Rupo. Il
restait fidèle à la tradition, qui veut que les Premiers
ministres successifs entretiennent généralement des rela-

tions cordiales. Dans l'entretien accordé à Sudpresse, il y déroge
pour la première fois. Avec des propos à la sulfateuse à l'égard de
son prédécesseur.

dredi à Sudpresse. Et jamais
d'ai11eutSnon plus deux Pre-
miers rniIllstre; ne s'étaient
écharpés à ce point Le Wa-
vrien le re:onnaît Ses pro- , 1.

pos sont durs mmme ja-
mais, même s'il n'élève ja-
mais la voix. Mais il n'a visi-
blement pas avalé la petite
phrase du Montois qui, jeu-
di soir lors de ses vœux aux , !
militants. assénait «Je
n'exagère pas quand je dis
que depuir lE D>uxième
GUeIIP mondi;lie, nous
n aVOllS jamais aJnnu un
gouvernement aussi destroc-
teur des protectiollS s0-
ciales»,
Comment réagissez-vous à
œtte accusation?
«C'est un déJapage pur et ,
simple de lE paJt de l'ancien
Premier ministre J ce n 'estpas le
premier et œn'est pas un CdS isolé
D>puis deux allS,je me If!fùse à lw'
répondre. Je reste ;11rle mnd Je

prends de la hauteur. je ne ré- ,
ponds à aurone de .\BI' attiques
personnelles. souvent sous lE
œint/m'. Id je vais l'dire une &-

œption mais œ sera fa seule. Je
n'ai pas l'intention de me limœr
dans un kui1kton et de me ra-
baisser à son niveau!»
Pas un cas isolé, dites-vous ?
«Non. Void quelques purs Lmrenl"
Onkelinx me comparait à quelqu'un
qw' bat sa fèmme! Vous in1i1!JÎI1ez!
Quel alliant ignoble làit à toutes les
fèmmes banues de œ pays! Voilàdonc
des personnalitÉs qui ont as,sumé trPs
IOI1b>tem]Jsde hautes re;ponsabilités /"t

qw'dérapent, en faisant wmir un péril
grave pour nollf' démoaatie !»
Un péril grave?
«ce sont des dédaratiollS indi!J11es!
Momeur IJjRupo est tombé bien bas!
Da sombrr! dans une démagogie digne
des dismurs d'extrêml" droite!»
Q!ri dans l'extrême droite?
«Je ne veux pas peISOD1J3iiser.Mais

j'observe que Momeur Di Rupo pré-
fè1p attiser lE haine, 0 choisit 1'0u-
trdI1œ. LI violence. LI division des d-

toyens. Comparer lE simation d'au-
pwrl'hui à ceDe de la D>uxième
GueJTe mondi21e, c'est fi1iIf' preuve

d'une déII1i1!JOtJÎi'invraisemblEble!
CeS! làire le nid de,- extréInistes! Me.>'
deux grands-pères ont subi de.>'jCi.

queDes de œne J,'ueJTe, comme de
nombœu5e!i fàmilJes. Salir Œ\' ~

moires. cest d'une indignité invrdi-
semblEble !»
Pourquoi. selon vous ?
«Parce qu 'ilse nouIIit d'un ax:krEil de
rancœur. d'aigrellI~i et qu'il a lE
tmuiUe du PllJ! Les voilà les trois rai-
sons de son compoIIement scandlf-
leux! je lappeIle à se re:ssajsjr!(R n es1
pas prendre le dtoyen au sériellX que
de traiter le débat démoaatique de
œtte maniffe.là !»
Il n'aurait pas digéré son éviction
du«16lJ?
•Jobserve en toot cas qu'il est devenu
W1 homme lDumé veIS k passé. Je le re-
gœlte, Et pour toot dire,je le plains, GlF

ça doit le rendre malheureux. , . > 0
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Un argumentaire en dix points
Le Premier ~ dresse Je bilan de
10Il gouvernement à nll-panIlUIS dans
tlll argumentlire en dix ]X>ints.
1. Fiscalité. «~ lrxIJE, la BeJ.
giJue est l'un des pays afilllt impJêmen-
lÉ en 2015les œJiJJmes fisGJles les pius
pm/iJndes, aux a5ll:5 de lJIU11idJe,de la
/'-bWgP et des RiJS"Bas. »

2. Salaires. « L'ffEIt saiaJiaJ enllP la
BeJgXjue et.\P.\"JXlYS wisins ne = de
diminuer. Le saJajn> llOldiœ œ/gP est Wl
des pius OOB d'El1IDp2.·la Belgique :if!

~ cinquième, aIR" 17,30€ ahJs que
la Fr.mœ 1= exemple pbfànne à
14,9O€. »

3. Chômage. «Le nomblf' de de-
mandews d'emploin'a jamais étÉ aillSi
fus depuis 25=»

4. Faillites. « Le ncmbœ de JiJiDites
n 'ajamais étÉ aœsi lxls depuis six =.
5. EnIreprises. « La ŒiItinn d'enl1P-
pdses n'a jamais étÉ auN ffift> sur les
dix demièœs aJJJ1<'É. AIR" 88.963 enl1P-
pdses affi=5 en 2015, il s'agit de 1;1
nxiiJeure p>rfixm;mœ depuis dix ans,
la tmdanœ 5f! amiinne en 2016 ilIff

une hausse de 6,4 % au 1f'jilIri des pœ-
miels tJimestm; 2015. •
6. Créatioo d'emplois. « l'ros
cunsfdtom la ŒiItinn netfp de 105.fXX)
emplois, l5.Y!fltiellement dans le sedPUr
pzivé. runous r:Jéjoums les fJlUIlŒIKs
les pius fâlVIi1bles du iJuJmu fi!t1ffal du
Ifm et de la 1ianql1enationale, JXlllltiInt
lxN5 sur des hJ'jXJlhèiei de auiI-sanœ
intemationales pius fâlUIdhles. ~ 1;1

Banque nationa!e, 140.fXX} l1O/.lW?aux
emplois semntam d'id 2018. »

7. Canmerœ. «NoIJp œJanœ
aJl11lIJl"Idal !DIt jXJUI"la jJ1f'111iè1PtiJis
dIJ lllIJ,!,'f' depuis 10 illJS. Les exporIiltions
ont a11lfI11t"I1lÉde+5,4 %en 2016 amllP
+3,2 % jXJUI"les iInjxxtIûons, !Elon la
BNR.
8. k1vesIisser11E!. «La auiI-sanœ
du IDillme des inœslNemmfs des en-
l1PpIi<;es a pIDglB'ié de 6,2 % œIJp an-
1Kê Cei;l s'e>q1Jiqueno&unment 1=des
taux d'intHff Il!iativement lxis, m;Jis
aœsi 1=une pius gz;mde mnfunœ des
enIœpIi5es. »

9. Con1JéIitiviIé. ((La Belgique a
pIDglB'ié jXJUI"la jJ1f'111iè1PtiJis en dnq
ans dans le das5ement étJbJj 1=le ]V.

nun écoIxJmique ITJOIJdÏal(WE1 en
matièlf' de C0111JX'tiIiId1P et 5f! ~ dé-
SOJIIJJis17, IBYJIt.j] du GldJal ampe.

~ Repxt AIR" une pmgœI."5ion
de 5,25 fXJin1s,Jepays at1eint déloonais
1;117 p1aœ IIXJIJdiaJe et 1;19 elJll?
piYme.»
10. 1IIIéperxIantç. ( Le nombœ
d'indéj:endanfs qui ont enW Wl pœ-
mier IIavailleur il a11lfI11t"I1œde 24 % au
pœmier seJIJŒIIe, 1= IapJXJIt à la
mêJœ périaJe de l'an demier. mllP Jan-
viere{ linjuin 2016, 9.8Œ JHiIFs sIRK-

f11œi ont enW Wl pmnier mJJa1xJIa.
teuI; mn1If.' 7.s<E au pmnier !H11e'iI1P

2015. soit une diIiPiPnœ de 1.912 intJé.
penmnIDO
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« Je su is réa liste, sans
triomphalisme ... »

Elio Di Rupo vous affuble tout
de même d'un bilan social
dévastateur ...
« QJ1andje vois le taux de chÔIIlllge
des jeWles d;ms l'arrondissement
de Mons, là où il ek1'ltl' de hautf's
œsponsabilités depuis de cres
nombœuses années, je le trouVl"
très II1l1ip1;JcéfXJur tirer l111 tel
bilan! Le PS est un grand paIti dont

je mmbats une paItie des idées.
Mais que son président dérape à œ
point. c'est inimaginable!.
Et sur le fond ?
«je dœsse un bilan réaliste de
l'action de mon guuvemement
Sans tIiomphalisme. Et en sachant
qu'il nous restl' du chemin à
pa1IDwir. Mais tous les indÎGltJ!uIs
vont d;ms le bon sens. Nous avons
déjà aœ 1{}{J{}(){}emplois. Le
nombœ de fâillitf's n 'ajamais été

aussi bas. La baJanœaJ111111e1Li1le
n:r1evient pœitive. •
Tout va bien. donc?
• Non,je ne dis pas Çl Beaucoup
de choses s'améliorent mais l'assai·
nissement budgPtaiœ met plus de
temps que prévu à se réaliser. je
restl' donc objectif et réaliste Nos
rétiJrmes co/1SOlident le tiSSlJécontr
mique et la protection sadaie. En
deux ans. nous avons déjà engran-
gé des rétiJrmesde grande am-
pleur. Mais il restl' une paItie du
chemin à f.1ire. Ji restl' du pain sur
la planche. je le 1!XOnnais. Nous
allons continuer à mettre le budget
en on1re, mais à I1fllJ'linne qw. ne
GI.I&' pas la œpIise éronomkjue. »
Et sur les salaires?

• Le tax shift produit ses effets. Si
patrons et synfiicafs ont pu conduœ

un =rrl ÎnlP1pIrJfessionneJ équili-
bré entre compétitivité et pouvoir
d'achatœjeudi - une première
depuis dix ans - c'est aussigrâœ à
œ1a. Le tax shift a d'abord produit
ses effèts sur les bas sallJires. Cétait
le pl/lS urgr:nt Mais nous avons
nIDntenant l'ambition de le consoli-
der en liweur des mo}ffiS sallJires,
œux de 1;1 classe moyenne qui doit
être mieux réwmpeJN!e des effoJts
qu'elle làit d;ms son travail. •
M. Di Rnpo dit pouromt que la
croissance économique est une
des plus tàibles d'Europe ...
• Ji est d'une tntale malhonnêtElÉ
inteJJectueJie! La Belgique est un des
pays qui a le mieux résisté à hl aise
grâœ à ses amo11isseurs sodaux.
NoIJp aPation de ridJesse est su~
rieuœ à œlle des autres pays eur0-
péens. je ne suis pas, mnune lw;

d;ms l'inGlfltation, moi je pose des
ades. je ne tomberai pas d;ms sa
guerre des chif/ônniffs. Et je rendrai
rompte de mon bilan au moment
des éJections, quand le restl' du
chemin aura l'lÉ pa1IDUlU. »
Mais quand il vous accuse de
diriger le gouvernement le plus
destructeur de la protection
sociale? ..
« c'est du déni pur et simple!
L'enveloppe bien-être il l'lÉ mobili-
sée plus ibrtement que sous son
propœ gouvernement! Et je reste
délicat en présentant les choses
ainsi!. 0
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